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INTRODUCTION

S’agissant de l’énergie au Canada, on néglige parfois les provinces 
de l’Atlantique. Pourtant, si on y regarde de plus près, cette région 
représente un microcosme du paysage énergétique canadien. 
Des centrales électronucléaires aux raffineries de pétrole brut, 
en passant par les parcs éoliens et les centrales marémotrices,  
le Canada atlantique présente une diversité unique de  
ressources énergétiques.

Il y a des installations de production de pétrole le long du littoral est de Terre-
Neuve-et-Labrador, tandis qu’on trouve au Nouveau-Brunswick la plus grande 
raffinerie de pétrole brut au pays. La Nouvelle-Écosse, où l’extraction du charbon 
remonte à loin, prend actuellement un virage vers des énergies plus propres, 
comme l’hydroélectricité et l’éolien. Quant à l’Île-du-Prince-Édouard, elle est déjà 
entièrement convertie à l’énergie éolienne.

Le présent guide donne un aperçu du secteur de l’énergie au Canada atlantique. 
Il y est question, entre autres, de la distribution géographique des ressources 
naturelles servant à la production d’énergie, le processus de transformation de 
l’énergie en électricité, du rôle de l’exportation et de l’importation d’énergie et de 
l’incidence du secteur énergétique sur l’environnement.

Le Portrait du secteur de l’énergie au Canada atlantique est l’œuvre de QI énergétique, 
un programme éducatif conçu et mis en œuvre par Éducation Canadian Geographic. 
QI énergétique vise à accroître la littéracie énergétique des élèves et des enseignants  
canadiens en les informant sur la demande, la production et le transport de diverses  
sources d’énergie au Canada.

SURVOL DES 
PROVINCES DE L’ATLANTIQUE 

Les principales sources d’énergie dans les provinces de l’Atlantique  
sont les suivantes : pétrole brut, hydroélectricité, charbon, énergie  
nucléaire, gaz naturel et énergie éolienne. La biomasse et 
l’énergie marémotrice contribuent aussi au portefeuille 
énergétique dans une faible proportion. Il existe également une 
grande industrie de raffinage dans les provinces Atlantiques.

Pour en savoir davantage sur l’énergie produite au  
Canada atlantique et dans le reste du pays, consultez  
energyiq.canadiangeographic.ca/fr 

Pour en savoir plus, consultez le site  
energyiq.canadiangeographic.ca

DE LA POPULATION  
CANADIENNE TOTALE (2018)6,5%

FAITS SAILLANTS

BIOMASSE

ÉOLIEN

GAZ  
NATUREL

HYDROÉLEC-
TRICITÉ

CHARBON

PÉTROL 
�BRUT

MARÉMOTRICE

NUCLÉAIRE

528 800
Terre-Neuve-et-
Labrador

759 700
Nouveau- 
Brunswick

953 900
Nouvelle-Écosse

152 000
Île-du-Prince-
Édouard

PERSONNES

Son secteur de l’énergie 
emploie 

12 600+

IL REPRÉSENTE

DE MÉGAWATTS-HEURES 
63,2M
d’électricité y ont été  
produits

de la production totale 
d’électricité du Canada

C'est 9,7%

En 2017,

RAFFINAGE
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PÉTROLE BRUT ET GAZ NATUREL 
Terre-Neuve-et-Labrador occupe le troisième rang 
des provinces canadiennes productrices de pétrole 
brut, derrière l’Alberta et la Saskatchewan. Toute sa 
production se fait au moyen de plateformes en mer 
(Hibernia, Terra Nova, White Rose et Hebron). En 
2017, la contribution de la province à la production 
totale canadienne de pétrole brut était de 6 %.

La production de pétrole de la province, qui a 
connu des fluctuations, a diminué au cours de la 
dernière décennie. Cela dit, l’ajout récent de  
l’installation pétrolière extracôtière Hebron, fin 
2017, devrait faire augmenter la production. On 
prévoit que la production annuelle totale de  
Terre-Neuve-et-Labrador sera de plus de 80  
millions de barils (MMb) en 2018.

En plus de sa production de pétrole au large des 
côtes, la province dispose d’une raffinerie dans la 
ville de Come by Chance, laquelle peut traiter 115 000 
barils par jour (bpj), une capacité moyenne pour 
ce genre d’installation au pays. En comparaison, les 
raffineries canadiennes transforment  
généralement de 12 000 à 300 000 barils par jour. 
L’usine de Come by Chance est alimentée de pétrole 
brut canadien et de pétrole importé, notamment 
des États-Unis, du Royaume-Uni, de l’Angola et de la 
Russie. Comme la production dépasse les besoins, 
la province exporte la plus grande partie de  
l’excédent dans l’est des États-Unis.

Certaines installations en mer produisent du gaz 
naturel, qu’elles utilisent aussi pour leurs propres 
besoins. Il n’y a pas de transport de pétrole par 
pipeline ou par train à Terre-Neuve-et-Labrador, 
toutes les exportations et importations se font par 
voie maritime.

HYDROÉLECTRICITÉ 
Source importante d’électricité pour Terre-Neuve-et-Labrador,  
l’hydroélectricité représente environ 94 % de la production totale de  
la province. Au cinquième rang des provinces canadiennes productrices  
d’électricité, Terre-Neuve-et-Labrador fabrique 7 % de l’électricité au 
pays et possède une capacité de production de 7 717 mégawatts.

La centrale d’Upper Churchill Falls est l’une des plus grandes au Canada. 
Avec sa capacité de 5 428 mégawatts, elle contribue largement à la  
production hydroélectrique de la province.

TERRE-NEUVE-  
ET-LABRADOR

PLUS DE  

80   
MILLIONS  
DE BARILS  
PRÉVUS 
POUR 2018

L’ÉNERGIE HYDROÉLECTRIQUE REPRÉSENTE  
94 % DE LA PRODUCTION D’ÉLECTRICITÉ  
DE TERRE-NEUVE-ET-LABRADOR.

L’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - PÉTROLE BRUT ET GAZ NATUREL L’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - HYDROÉLECTRICITÉ
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RÉPONSE AUX BESOINS ÉNERGÉTIQUES 

Dans une moindre mesure, la province produit aussi de l’électricité  
grâce au pétrole, au gaz naturel et à l’énergie éolienne. Certaines  
collectivités isolées, comme les communautés inuites disséminées  
le long de la côte nord-est du Labrador, comptent sur un approvisionnement 
en carburant diesel pour produire leur électricité.

Terre-Neuve-et-Labrador exporte plus des deux tiers de l’électricité qu’elle 
produit, majoritairement au Québec, en Ontario et aux États-Unis (par 
l’intermédiaire du Québec). Depuis 2018, une nouvelle ligne de transport, 
appelée le lien maritime, relie le réseau électrique de Terre-Neuve à la 
Nouvelle-Écosse et au réseau continental.

CARBURANT

ÉCONOMIE
En 2017, le secteur de l’énergie de Terre-Neuve-et-Labrador (y compris la  
production de pétrole et de gaz naturel) a employé plus de 5 100 personnes et  
a généré 6,6 milliards de dollars en PIB (produit intérieur brut). Il représentait près  
de 20 % du PIB de la province en 2017.

DU PIB 
PROVINCIAL

20 %

DE DOLLARS AU PIB

6,6
$

MILLIARDS 

St. John’s

Corner Brook

Labrador City

Happy Valley-Goose Bay

TERRE-NEUVE-ET-LABRADOR

EMPLOYÉS 
5 100
PLUS DE 
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NOUVELLE-ÉCOSSE 

GAZ NATUREL 
En 2017, le gaz naturel a permis de produire 14 % de l’électricité de la 
province. Environ 1 % de tout le gaz naturel au Canada provient de la 
Nouvelle-Écosse, soit  170 millions de pieds cubes par jour en moyenne. 
Cela dit, l’industrie du gaz naturel est en déclin dans cette province. La 
Nouvelle-Écosse a déjà produit une petite quantité de liquides de gaz  
naturel (LGN), laquelle équivalait à moins de 1 % de la production du pays.

Ces dernières années, la Nouvelle-Écosse a exploité deux sites de production  
de gaz naturel, le Sable Offshore Energy Project et le Deep Panuke 
Offshore Gas Project. Les deux sont désormais hors service. De plus en 
plus, la province importe cette ressource du Nord-Est des États-Unis pour 
satisfaire ses besoins en période de pointe.

Le projet Sable produisait aussi du condensat, un pétrole brut léger dérivé 
du gaz naturel. Point Tupper, l’une des plus grandes installations de 
mélange et de stockage au Canada atlantique, traite le gaz naturel pour en 
extraire le propane, le butane et le condensat. La Nouvelle-Écosse produit 
moins de 1 % du pétrole brut au pays et ne compte aucune raffinerie.

CHARBON
La Nouvelle-Écosse, dont les activités d’extraction de charbon ne datent 
pas d’hier, en était le principal producteur de 1827 à 1945. Sa production  
a atteint un sommet durant la Seconde Guerre mondiale, puis a connu 
une décroissance. Cette ressource a joué un rôle important dans  
l’industrialisation et l’urbanisation du Canada, mais aussi dans la 
révolution industrielle en Grande-Bretagne. L’évolution des marchés en 
Amérique du Nord, ainsi que l’arrivée du gaz naturel, a ensuite contribué 
au déclin du charbon. De nos jours, quelques mines flottantes ou remises  
en état sont toujours en activité, sans compter la mine souterraine Donkin,  
à Cap-Breton, ouverte en 2017.

LE GAZ NATUREL PEUT   
ÊTRE SÉPARÉ EN  
PROPANE, BUTANE   
ET CONDENSAT.

PRÈS DE 60 % DE L'ÉLECTRICITÉ PRODUITE EN NOUVELLE-ÉCOSSE 
PROVIENT TOUJOURS DE CENTRALES AU CHARBON.
Près de 60 % de l’électricité générée en Nouvelle-Écosse provient toujours 
de centrales au charbon, ce qui représente 15 % de l’électricité issue de 
cette source au Canada. Les deux plus grandes centrales au charbon se 
trouvent à Lingan et à Trenton. Pour alimenter ses centrales thermiques, 
la Nouvelle-Écosse importe la majorité du charbon. Le gouvernement  
du Canada s’est donné comme priorité d’éliminer progressivement le 
charbon au profit de l’électricité pour réduire ses émissions de gaz à effet 
de serre (GES). Cependant, le charbon est toujours employé dans l’industrie 
métallurgique, par exemple dans l’élaboration de l’acier.

L’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - GAZ NATURELL’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - CHARBON
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ÉNERGIES RENOUVELABLES
La Nouvelle-Écosse innove pour diversifier son portefeuille d’énergies 
renouvelables : éolien, hydroélectricité, énergie marémotrice et, dans 
une proportion infime, biomasse. À ce chapitre, la puissance installée de 
la province est de 616 mégawatts, soit 12 % de sa capacité de production 
d’électricité. La majorité des parcs éoliens sont situés le long du littoral, à 
quelques exceptions près, comme le parc South Canoe, de 102 mégawatts,  
construit à l’intérieur des terres.

La Nouvelle-Écosse n’a pas de grand réseau hydrographique lui permettant 
de générer de l’hydroélectricité en grande quantité, mais ses centrales 
électriques lui fournissent quand même 400 mégawatts. De plus, dans 
la baie de Fundy est installée depuis 1984 la centrale marémotrice 
Annapolis, la seule du genre en Amérique du Nord, d’une capacité de 20 
mégawatts. La génération hydroélectrique et marémotrice représente 9 %  
de la production d’électricité de la Nouvelle-Écosse. La province importe  
aussi une petite portion de son électricité du Nouveau-Brunswick et de 
Terre-Neuve-et-Labrador.

900
$

ÉCONOMIE
Le secteur de l’énergie de la Nouvelle-Écosse (y compris l’extraction minière,  
l’exploitation de carrières et la production pétrolière) a généré 900 millions de  
dollars en PIB (produit intérieur brut) et a employé 2 400 personnes en 2017. De  
plus, il représentait 2,8 % du PIB de la province en 2017.

LA BAIE DE FUNDY A LES PLUS   
HAUTES MARÉES DU MONDE.

Halifax

Cap Breton

Yarmouth

NOUVELLE-ÉCOSSE 

NOUVELLE-ÉCOSSE 

2,8 %
DU PIB 
PROVINCIAL

DE DOLLARS AU PIB

$

MILLIONS 

2 400
PLUS DE 

EMPLOYÉS 

Baie de  
Fundy

L’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - ÉCONOMIEL’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - ÉNERGIES RENOUVELABLES
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NOUVEAU-BRUNSWICK 

ÉNERGIE NUCLÉAIRE
Le Nouveau-Brunswick a un profil unique au Canada atlantique, étant 
la seule province, avec l’Ontario, à recourir au nucléaire. La centrale de 
Point Lepreau, près de Saint John, a une puissance de 705 mégawatts  
et fournit environ 30 % de l’électricité de la province.

GAZ NATUREL
Le Nouveau-Brunswick produit peu de gaz naturel, à savoir moins  
de 1 % de la production canadienne totale. En 2017, la province en  
a produit 3,2 millions de pieds cubes par jour, à McCully Field, près  
de Sussex.

Seul terminal d’envergure de liquides de gaz naturel (LGN) au Canada, 
Canaport est situé à proximité de Saint John. Lorsque le gaz naturel est 
refroidi à -162 °C, il se liquéfie, ce qui facilite son entreposage et son 
transport. Canaport est un terminal où le gaz est stocké et regazéifié. 
On y entrepose le gaz naturel liquéfié produit dans la province, ainsi que 
celui qui est importé de la Nouvelle-Écosse et du nord-Est des États-Unis. 
En 2017, Canaport en a fait venir approximativement 14,2 milliards de 
pieds cubes.

INDUSTRIE PÉTROLIÈRE
Bien que le Nouveau-Brunswick ne produise aucun pétrole brut, il 
abrite la plus grande raffinerie de pétrole au Canada, à Saint John. Cette 
installation peut traiter 320 000 barils par jour. La province importe sa 
matière première par voie maritime à partir de divers pays, comme 
l’Arabie saoudite, l’Azerbaïdjan, le Nigeria, la Norvège et les États-Unis, 
mais aussi de provinces avoisinantes. Une partie du pétrole brut arrive 
enfin de l’Ouest canadien par voie ferrée. La raffinerie fabrique plus de 
produits pétroliers que n’en a besoin la province, et l’excédent est vendu 
principalement à l’est des États-Unis.

CHARBON 
Plus de 30 % de l’électricité du Nouveau-Brunswick provient des  
combustibles fossiles : 21 % du charbon, 10 % du gaz naturel et 2 %  
de produits pétroliers.

Belledune, de 450 mégawatts, est la seule centrale au charbon de  
la province, qui pour la faire fonctionner fait venir par bateau le  
combustible de l’étranger jusqu’à un port adjacent. Le Nouveau- 
Brunswick produit 6 % de l’électricité issue du charbon au Canada.

LA CENTRALE DE 
POINT LEPREAU A LA  
CAPACITÉ D’ALIMENTER   
PLUS DE 330 000 
MAISONS PAR AN.

L’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - GAZ NATUREL ET INDUSTRIE PÉTROLIÈREL’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - ÉNERGIE NUCLÉAIRE ET CHARBON
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NOUVEAU-BRUNSWICK

ÉNERGIES RENOUVELABLES
Environ 20 % de l’électricité au Nouveau-Brunswick est produite par des 
centrales hydroélectriques. La plus importante d’entre elles, Mactaquac, 
est une installation au fil de l’eau d’une capacité de 660 mégawatts, sise 
sur la rivière Saint-Jean en amont de Fredericton. Le Nouveau-Brunswick  
exporte presque toute son électricité à l’Île-du-Prince-Édouard et au 
Maine (États-Unis).

Au Nouveau-Brunswick, les parcs éoliens, totalisant 314 mégawatts, 
génèrent environ 7 % de l’électricité. Premier parc éolien construit dans 
la province, Kent Hills, situé à Elgin, est le plus grand du Canada atlantique;  
il produit à peu près la moitié de l’énergie éolienne de la province.

Il y a quelques installations de traitement de biomasse dispersées dans  
la province. Leur production représente environ 4 % de l’électricité 
générée dans la province. L’une des plus importantes, le Edmundston 
Pulp Mill, a une capacité de 45 mégawatts.

ÉCONOMIE
Le secteur de l’énergie du Nouveau-Brunswick a contribué à hauteur de 2,2  
milliard de dollars au PIB (produit intérieur brut) et a employé quelque 4 700  
personnes en 2017, et il correspondait à approximativement 6 % du PIB de la 
province en 2017.

Fredericton

Bathurst

Moncton

NOUVEAU-BRUNSWICK

LA PLUPART DE L’ÉLECTRICITÉ  
EST EXPORTÉE VERS   
L’ÎLE-DU-PRINCE-ÉDOUARD   
ET LE MAINE (ÉTATS-UNIS).

6 %
DU PIB 
PROVINCIAL

2,2
DE DOLLARS AU PIB

$

MILLIARDS 

4 700
EMPLOYÉS 

PLUS DE Saint John

L’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - ÉCONOMIEL’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - ÉNERGIES RENOUVELABLES
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ÎLE-DU-PRINCE-ÉDOUARD 

ÉOLIEN
Plus petite province du Canada, l’Île-du-Prince-Édouard n’a pas à sa 
disposition autant de ressources naturelles que les autres à convertir 
en électricité, en chauffage et en carburant. Pourtant, cela ne l’a pas 
empêché d’innover en misant sur les énergies renouvelables.

Grâce à une puissance installée de 204 mégawatts, l’éolien produit 98 % 
de l’électricité sur l’île. Cette source répond à environ 28 % des besoins 
des insulaires. West Cape, le parc le plus grand de la province, est doté 
d’une capacité de 99 mégawatts.

300

ÎLE-DU-PRINCE-ÉDOUARD

99

ÉCONOMIE
Le secteur de l’énergie de l’Île-du-Prince-Édouard, qui a généré près de 99 millions 
de dollars en PIB (produit intérieur brut) en 2017, représentait 1,2 % du PIB de la  
province et employait environ 300 personnes en 2017.

1,2 %
RÉPONSE AUX BESOINS ÉNERGÉTIQUES

Dotée d’une capacité de 366 mégawatts, l’Île-du-Prince-Édouard fabrique 
environ 0,1 % de la production totale d’électricité au Canada. On trouve 
sur l’île certaines installations de géothermie fonctionnant au carburant  
diesel ou au mazout (produits dérivés du pétrole), lesquelles ne produisent  
de l’électricité qu’en période de pointe ou s’il y a rupture des importations 
d’énergie en provenance du continent.

Plus de la moitié de l’électricité consommée dans la province provient  
du Nouveau-Brunswick, qui en produit la plus grande partie au moyen 
de l’énergie nucléaire, du charbon, de l’hydroélectricité et du gaz naturel. 
L’électricité est acheminée sur l’île par des câbles sous-marins installés 
dans le détroit de Northumberland.

Si le premier puits de pétrole extracôtier du Canada a été foré au large 
de l’Île-du-Prince-Édouard en 1943, la province ne produit aujourd’hui ni 
pétrole brut ni gaz naturel, et elle ne comporte ni raffinerie ni installation 
de gaz naturel liquide. Il y a bien quelques poches de gaz naturel sur 
son territoire, mais seulement 20 forages d’exploration ont été effectués 
jusqu’ici, et ces démarches ont pris fin en 2003.

MILLIONS 
DE DOLLARS AU PIB

Charlottetown

Alberton

Summerside

NOUVELLE-ÉCOSSE 

DU PIB 
PROVINCIAL

$

EMPLOYÉS 

PLUS DE 

L’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - ÉCONOMIEL’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - ÉOLIEN
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PÉTROLE BRUT
Le pétrole brut désigne les hydrocarbures légers, moyens 
et lourds qui forment un liquide dont la couleur varie du 
jaune au noir. On le trouve dans des gisements souterrains, 
dans les dépôts de sables bitumineux ou dans les 
ressources extracôtières.

 

 

 

DERRICK

RAME DE 
FORAGE

BLOC 
OBTURATEUR

TUBAGE DE
PUITS

TABLE DE
ROTATION

TRÉPAN

Le pétrole extrait des sables bitumineux, 
connu sous le nom de bitume, est trop 
lourd et trop épais pour s'écouler tout 
seul. Il est donc dilué, pompé sans être 
dilué, ou chauffé. Une partie du bitume qui 
est extrait se trouve à moins de 70 mètres 
de la surface. La majorité se trouve plus 
profondément sous terre et est extraite. 
Le bitume est ensuite transformé en 
pétrole brut synthétique plus léger.

Le pétrole est principalement 
acheminé par pipeline - le Canada 
possède un réseau de pipelines 
de plus de 840 000 km. Il est 
également transporté par 
chemin de fer, camion ou 
navire-citerne où il doit aller.

On retire ensuite 
l’installation et on 
place, à la tête du puits, 
une pompe qui fera monter 
le pétrole. Une fois en 
fonction, le puits 
acheminera en surface 
un flux constant de pétrole.  

PÉTROLE BRUT 
CONVENTIONNEL
Après avoir repéré le 
gisement souterrain, on 
prépare le site au forage. 
Une foreuse est utilisée 
pour abriter les outils et 
les tuyaux nécessaires 
pour au forage du puits 
par lequel on acheminera 
le pétrole à la surface. 

Reposant

Flottant

PRODUCTION EN MER

Toutes les installations de production de pétrole en 
mer se composent de deux parties. Il y a une plateforme 
inférieure qui se repose sur le fond de la mer ou 
flotte à la surface de l'océan et une plateforme 
supérieure où les opérations de production ont lieu.

Dans un système de supports flottants, des lignes de 
flux flexibles se fixent aux têtes de puits dans le fond 
de la mer, ce qui permet aux supports de se déplacer pour 
s’adapter aux conditions météorologiques. Le pétrole 
extrait est ensuite transporté vers la terre par des 
pétroliers navettes.

Dans une structure gravitaire, une plateforme est construite 
sur des piliers en acier et en béton qui s'attachent au fond 
de la mer et contiennent des réservoirs de stockage de 
pétrole. Ces types de structures sont construites pour 
résister aux collisions avec des icebergs et aux tempêtes.

Les appareils de forage et les têtes de puits sont équipés 
de dispositifs anti-éruption pour prévenir les fuites 
accidentelles de pétrole.

Les unités mobiles de forage en mer 
sont utilisées pour accéder au pétrole 
sous le plancher océanique. Ensuite, 
des plateformes en mer ou des supports 
flottants de production, stockage et 
transfert sont utilisés pour extraire et 
stocker le pétrole.

Les silos d'une 
structure gravitaire 
peuvent stocker 
jusqu'à 1,2 million 
de barils de pétrole.

lignes de 
flux flexibles
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20º C

40º C

70º C

120º C

200º C

300º C

600º C

Ces produits sont utilisés comme combustibles pour 
générer de l’énergie, comme matière première pour la 
production de plastiques et d’autres produits à base 
de pétrole tels que les lubrifiants et l’asphalte.

Pétrole

Propane, butane, gpl

Carburant diesel

GPL, pétrole

Huile lubrifiante

Carburant industriel

Base d’asphalte

Kérosène

Produits finaux Utilisations finales

Le Canada compte 14 raffineries de pétrole et deux 
raffineries d’asphalte. Chacune est adaptée à la pesan-
teur du pétrole brut à raffiner et aux produits désirés.

RAFFINAGE DU PÉTROLE BRUT
Le pétrole brut est transformé en produit pétrolier 
raffiné (PPR) – de l’essence ou du carburéacteur, par 
exemple – par un procédé de raffinage. Les raffineries 
sont de grandes structures industrielles aux 
composantes complexes qui mettent en œuvre de 
nombreux procédés pour produire différents PPR.

Les substances qui composent le pétrole brut 
s’évaporent à des températures différentes, ce qui 
permet de les séparer et de les raffiner facilement 
pour obtenir toutes sortes de produits.

UNITÉ DE 
REFORMAGE

UNITÉ 
D’ALKYLATION

UNITÉ DE 
CRAQUAGE

UNITÉ DE 
COKÉFACTION

VAPEURS D’ESSENCE 
ET GAZ DE 

PÉTROLE LIQUÉFIÉ 

naphtha

DIESEL
(DISTILLAT)

KÉROSÈNE

GAZOLE MOYEN

GAZOLE LOURD

RÉSIDUS

PÉTROLE 
BRUT

COLONNE DE 
DISTILLATION

CHAUDIÈRE
(VAPEUR 

ULTRACHAUFFÉE)

SCHÉMA
SIMPLIFIÉ
DU RAFFINAGE
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Hydroélectricité Vent
Dans les grands projets hydroélectriques, on construit un 
barrage sur une rivière de façon à créer un réservoir d’eau. 
Puis, lorsque l’eau est libérée, elle passe dans des con-
duites forcées (un ensemble de canaux ou de tuyaux), pro-
duisant une énergie cinétique qui fait tourner les pales des 
turbines. Cette énergie, devenue mécanique, est convertie en 
électricité par une génératrice.

Les éoliennes captent l’énergie 
cinétique du vent grâce à leurs 
pales, qui en tournant la conver-
tissent en énergie mécanique. Le 
dispositif est relié à une 
génératrice qui, à son tour, 
transforme l’énergie mécanique 
en électricité. 
 

Ensuite, l’électricité passe par un 
transformateur, qui en augmente 
le voltage, puis par un poste, qui 
répète l’opération afin que le 
courant puisse parcourir de 
longues distances sur le réseau 
électrique.
 

Lignes de 
transmission

Turbine

GÉNÉRATRICE

Barrage 
hydroélectrique

Réservoir

GRANDE CENTRALE Petite centrale 
au fil de l’eau

GÉNÉRATRICE

Nacelle

Pale

BOÎTE 
D’ENGRENAGE

 
 

 
 

Poste 

Transformateur

L’énergie éolienne, bien que 
renouvelable, n’est disponible 
que de façon intermittente.

Lorsque l’électricité est produite par un système à accumu-
lation par pompage, l’eau est libérée en période de pointe. 
Ensuite, lorsque la demande baisse, elle est ramenée dans 
le réservoir grâce à des pompes alimentées par d’autres 
sources d’électricité. Pour les installations au fil de l’eau, 
c’est le débit naturel de la rivière qui procure l’énergie 
cinétique nécessaire.

L’hydroélectricité est une source d’énergie renouvelable, 
puisque l’eau n’est pas consommée dans le processus de 
production d’électricité.
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Charbon
Au Canada, les mines 
commerciales datent 
du début du 19e siècle.

Comme les sables 
bitumineux, le 
charbon peut être 
extrait de la terre 
à l’aide de machines 
– c’est ce qu’on 
appelle l’ex-
traction à ciel 
ouvert –…

Une fois sorti de la 
terre, le charbon est 
transporté vers une 
centrale, où on le brûle 
pour chauffer de l’eau et 
produire de la vapeur. La 
pression créée par cette 
vapeur fait tourner une 
turbine, qui à son tour 
fait tourner des aimants 
à l’intérieur d’une 
génératrice.

La génératrice convertit l’énergie 
mécanique sous une forme utilisable 
pour nos besoins courants.

… ou récupéré par des mineurs, qui placent des 
explosifs et creusent loin dans le sol jusqu’aux 
dépôts de charbon, ou « filons ».



CANDU

N1

N

N

N 2

N
N

N

N

3

N 3

Barres de 
combustible

H20 H20

UO2

Uranium
235

3ÉNERGIE NUCLÉAIRE
L’uranium, un métal lourd 
radioactif, est extrait et 
traité pour servir de 
carburant à réacteur 
nucléaire. Plus 
précisément, c’est un 
isotope, l’uranium 235, qui 
sert à produire l’énergie 
nucléaire. Un isotope est 
une variante d’un élément; 
il se distingue par son 
poids atomique, qui 
dépend du nombre de 
neutrons dans son noyau.

Les neutrons relâchés 
dans le processus 
acquièrent une telle 
vitesse qu’ils peuvent 
difficilement percuter 
les isotopes. Ils 
doivent donc, pour que 
la réaction nucléaire 
se poursuive, être 
ralentis, ou « modérés ». 
C’est l’eau qui vient agir 
comme modérateur.

Les neutrons se 
heurtent aux noyaux 
d’hydrogène de l’eau et 
perdent de l’énergie 
avec chaque collision.

Le réacteur nucléaire 
permet de contrôler le 
processus de fission. 
Des barres de com-
mande, faites d’un 
matériau qui absorbe 
les neutrons, sont 
abaissées au besoin 
dans le réacteur, le but 
étant d’agir sur le taux 
de fission. La réaction 
produit une grande 
quantité d’énergie sous 
forme de chaleur.

Uranium 235
92 Protons
143 Neutrons

TOUR AÉRORÉFRIGÉRANTE 
AVEC RÉSERVOIR D’EAU

VAPEUR D’EAU 
NON RADIOACTIVE

CHAUDIÈRE 
À VAPEUR

CAISSON DE 
RÉACTEUR

BARRES DE 
COMMANDE

neutrons

u-235

ÉNERGIE

ÉNERGIE 
IMMENSE

turbine

POMPE À EAU

GÉNÉRATRICE

CONDENSEUR

On s’en sert alors pour faire 
bouillir de l’eau et créer de la 
vapeur qui alimentera les 
génératrices électriques.

Le Canada a conçu sa propre 
technologie de réacteur 
nucléaire, appelée CANDU, qu’il a 
exportée ailleurs dans le monde.

 

L’énergie nucléaire 
est créée par fission, 
le processus de 
division des atomes. 
Dans une réaction 
nucléaire, un neutron 
(particule sub-
atomique non 
chargée)… 

… est projeté sur le noyau d’un isotope d’uranium 235. 
L’ajout de ce neutron dans le noyau alourdit l’isotope 
et le rend très instable. Pour libérer cette énergie, 
l’isotope se fractionne alors en deux, et quelques 
neutrons s’en détachent. C’est eux qui iront frapper 
les autres isotopes d’uranium 235, ce qui entraînera 
une réaction en chaîne. c.-à-d. une réaction nucléaire.
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B.C.’s ENERGY

Gaz naturel

Pour extraire le gaz 
naturel classique 
des formations de 
grès et de calcaire, 
on creuse un puits 
dans la terre. C’est 
par là que le gaz 
remonte à la surface.  

Ensuite, on envoie 
dans le puits un 
mélange sous 
pression d’eau, de 
sable et de produits 
chimiques qui empêche 
les fractures de se 
refermer.

Le gaz, plus léger que 
le mélange liquide, 
remonte alors à la 
surface par le puits.

Peu importe la méthode, le gaz naturel 
peut servir à produire de l’électricité 
et à chauffer les maisons.

On trouve le 
gaz naturel 

dans des 
réservoirs 

souterrains 
profonds, 

souvent piégé 
sous une 
couche de 

roche, 
parfois même 

dans la 
roche. À 2 km 

SOUS TERRE!

Sable

f
r
a

c
t
u
r
e
s

c
h

a
r
g

e
s

Station de 
compression

Station de 
compression

Stockage 
souterrain

Centrale au
gaz naturel

Molécules de gaz

Pour extraire le gaz naturel non 
classique piégé dans le schiste, on 
creuse un puits horizontal très profond 
et on y envoie une série de charges 
explosives qui provoquent de petites 
fractures dans la roche. C’est ce qu’on 
appelle la fracturation hydraulique



2x
Par jour

Force 
gravitationnelle

Turbine

Bassin 
de marée

Océan

Barrage

Maine 
(États
-Unis)

Nouveau-
Brunswick 

Nouvelle
-Écosse 

Océan 
Atlantique

Baie de 
Fundy

Vannes 
réglables

Turbine

Stator

Rotor

On PRODUIT DE l’énergie marémotrice en exploitant 
la puissance des marées océaniques, qui sont dues 
à l’effet combiné de la rotation de la Terre et de 
l’attraction exercée par la Lune et le Soleil. Il s’agit 
d’une énergie renouvelable, c’est-à-dire que l’eau 
utilisée pour la produire n’est pas consommée. 

Centrale marémotrice 
d'Annapolis

marémotrice

Les centrales 
marémotrices sont 
installées le long 
des côtes, là où les 
marées ont une 
grande amplitude. 
Puisque les marées 
se produisent deux 
fois par jour - deux 
cycles marée basse-
marée haute en 24 
heures - , l’énergie 
marémotrice est une 
source fiable.

L’électricité est générée 
lorsque l’eau passe dans 
un barrage. 

Suivant les 
changements du 
niveau de la mer, 
l’eau circule dans 
une turbine : cette 
énergie cinétique 
fait tourner la 
turbine, qui à 
son tour alimente 
une génératrice 
convertissant 
cette énergie 
mécanique en 
électricité.
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ÉNERGIE : POTENTIEL  
ET PERSPECTIVES 

Le paysage énergétique canadien est en constante évolution. 
Tandis que de nouvelles possibilités s’annoncent pour les sources  
d’énergie traditionnelles, les ressources renouvelables, elles, 
gagnent peu à peu en popularité.

L’exploration pétrolière et gazière dans les provinces de l’Atlantique suggère une 
abondance de ressources inexploitées. Il y aurait au large de la Nouvelle-Écosse  
des réserves potentielles de plus de huit milliards de barils de pétrole et de 120  
milliards de pieds cubes de gaz naturel. En zone côtière, environ le tiers des 125  
forages d’exploration a donné des résultats prometteurs. Trois projets de gaz  
naturel liquide ont d’ailleurs été approuvés par le gouvernement provincial en  
question et l’Office national de l’énergie.

Au Nouveau-Brunswick, les gisements de schiste de Frederick Brook, de Dawson 
Settlement et de Hiram Brook totaliseraient autour de 78 milliards de pieds cubes 
de gaz naturel récupérable et de 2 millions de barils de pétrole brut.

Bay du Nord, le premier projet en haute mer de Terre-Neuve-et-Labrador, a été  
approuvé en 2017. Sous réserve d’une décision d’investissement finale, la production 
pourrait y commencer dès 2025. Ce projet pourrait donner accès au bassin Flemish  
Pass, qui contient environ 300 millions de barils de pétrole. D’une profondeur d’environ  
1 200 mètres, le projet Bay du Nord serait installé à 500 kilomètres de la côte.

1 200 m

120 m

BAY DU NORDLA PROFONDEUR MOYENNE EXTRACÔTIÈRE

HUILE DE
CUISSON

Biomasse
La bioénergie provient de la 
biomasse, c’est-à-dire toute 
matière organique qui a 
emmagasiné de l’énergie solaire 
sous forme chimique (arbres, 
foin ou même ordures 
ménagères).

Électricité : Les copeaux et la sciure de bois, ou 
d’autres matières organiques, sont comprimés pour 
former des granules qui alimentent une chaudière à 
vapeur. La vapeur fait tourner les turbines, qui font 
elles-mêmes tourner les aimants de la génératrice. 
L’énergie mécanique est ainsi convertie en électricité.

Captage du gaz 
d'enfouissement :
Le méthane provenant 
de décharges 
recouvertes est 
recueilli, traité et 
optimisé, puis 
acheminé par des 
gazoducs vers les 
maisons et les 
entreprises.

Biocarburants liquides :
Le bioéthanol est obtenu par 
la fermentation et la 
distillation de la biomasse 
(paille, maïs, grains). Le 
biodiesel est dérivé de gras 
végétaux et animaux, comme 
l’huile de cuisson des 
restaurants.

L’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - ÉNERGIE : POTENTIEL ET PERSPECTIVES



3534

Dans le portefeuille énergétique de la Nouvelle-Écosse, la part des énergies  
renouvelables devrait croître, surtout grâce à l’éolien et à la biomasse. Les  
expérimentations sur l’énergie marémotrice continuent de progresser. Dans le  
cadre de sa Renewable Energy Standard, la Nouvelle-Écosse entend faire passer  
la proportion d’énergies renouvelables à 40 % d’ici 2020.

Le bouquet énergétique du Nouveau-Brunswick reposera quant à lui toujours sur 
une combinaison de combustibles fossiles et d’énergies renouvelables, mais on  
s’attend à une croissance des énergies éolienne et solaire. Comme la Nouvelle-Écosse,  
le Nouveau-Brunswick souhaite que les énergies renouvelables composent 40 % du 
secteur d’ici 2020. À l’Île-du-Prince-Édouard, l’intensification de l’éolien devrait  
se poursuivre.

La Nouvelle-Écosse, le Nouveau-Brunswick et Terre-Neuve-et-Labrador ont décrété 
un moratoire sur la fracturation hydraulique pour restreindre les projets pétroliers 
et gaziers dans la région d’ici à ce que les risques soient mieux connus.

De plus en plus économiques et efficaces, les énergies renouvelables occupent 
une place grandissante sur la scène énergétique. À Terre-Neuve-et-Labrador, 
l’hydroélectricité devrait devenir la principale source d’électricité. Deux nouvelles 
centrales sont en train d’être ajoutées au projet Lower Churchill Falls, près d’Upper 
Churchill Falls au Labrador, dont le grand barrage de Muskrat Falls, de 824 mégawatts.

L’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - ÉNERGIE : POTENTIEL ET PERSPECTIVESL’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - ÉNERGIE : POTENTIEL ET PERSPECTIVES
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RÉPERCUSSIONS  
ENVIRONNEMENTALES

Le développement, la production et le transport de l’énergie ont 
des effets divers sur l’environnement, certains plus importants 
que d’autres. Par exemple, les émissions de gaz à effet de serre 
(GES) participent aux changements climatiques. En 2016, les  
provinces de l’Atlantique ont émis plus de 43,5 mégatonnes 
d’équivalent CO2 (une mesure de GES), soit environ 6 % des  
émissions totales de GES du Canada.

Ni combustible fossile ni énergie renouvelable, l’énergie nucléaire, qui ne produit 
pas de GES, pose tout de même un risque environnemental lié au stockage à long 
terme de déchets dangereux. De plus, l’extraction d’uranium et la construction 
de centrales électronucléaires émettent des GES et entraînent des conséquences 
environnementales.

Pour ce qui est des énergies renouvelables, les infrastructures hydroélectriques,  
qui mobilisent un grand territoire, peuvent modifier les écosystèmes fluviaux, 
transformer le paysage naturel et influer sur la migration des poissons. Il existe 
d’ailleurs des moyens de protéger la faune, par exemple en utilisant des échelles  
à poissons pour contourner les obstacles. D’autre part, la décomposition des 
plantes dans les réservoirs des barrages relâche du méthane, ce qui alimente le 
réchauffement planétaire.

En 2016, à l’échelle nationale, 25 % de l’ensemble des émissions  
de GES était attribuable au transport, de 21 à 26 % était 
attribuable au secteur pétrolier et gazier (selon la manière de 
comptabiliser les activités des pipelines en aval), et 11 % était 
attribuable à l’électricité – majoritairement à cause des centrales 
au charbon. Si le défi de réduire les émissions de GES est de 
taille lorsque la demande d’énergie est à la hausse, les avancées 
en matière de production et d’efficacité donnent néanmoins un 
bon coup de pouce au Canada.

De toutes les sources d’énergie, c’est la combustion du charbon  
qui occasionne le plus de GES. Sans compter que l’extraction 
minière perturbe l’environnement immédiat en laissant derrière 
elle un paysage dénué de végétation. En 2016, le charbon était 
responsable de 75 % des émissions de GES liées à la production 
d’électricité au pays. Notons que le gouvernement du Canada 
veut éliminer progressivement les centrales au charbon partout 
au pays d’ici 2030.

Les émissions de GES liées au pétrole brut sont aussi considérables  
(quoiqu'inférieures au charbon), mais elles ont diminué au cours 
des dernières années en raison d’innovations technologiques et 
d’améliorations en matière d’efficacité. Toutefois, l’importation 
de pétrole brut de l’étranger peut s’avérer problématique. En 
effet, outre le fait que le transport de cette ressource génère lui 
aussi des émissions, les pays exportateurs ne sont pas toujours 
tenus aux mêmes normes d’émissions, et leur production n’est 
pas nécessairement aussi efficace. Plus propre que le charbon 
et le pétrole brut, le gaz naturel est quant à lui le combustible 
fossile qui émet le moins de GES.

L’énergie éolienne ne produit aucune émission. La fabrication, le transport et  
l’installation des éoliennes, par contre, impliquent une certaine quantité de gaz à  
effet de serre. Les parcs éoliens peuvent aussi nuire à la faune, puisque les oiseaux  
et les chauves-souris risquent d’entrer en collision avec les éoliennes. Pour prévenir  
ce problème, il convient de choisir judicieusement l’emplacement des parcs et 
d’arrêter les éoliennes lorsque le vent est faible. Tout comme l'énergie éolienne, 
l’énergie marémotrice n’a aucun effet direct sur les changements climatiques, mais 
peut avoir des retombées négatives sur la faune. Des recherches sont en cours pour 
déterminer la manière de tirer le maximum du potentiel énergétique des océans.

LE CANADA   
EST DÉTERMINÉ À  
SUPPRIMER  
PROGRESSIVEMENT   
LA PRODUCTION 
D’ÉLECTRICITÉ AU

D’ICI 2030
CHARBON 

L’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - RÉPERCUSSIONS ENVIRONNEMENTALESL’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - RÉPERCUSSIONS ENVIRONNEMENTALES
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Connaissez-vous bien le secteur de l’énergie au Canada atlantique?

JEU-QUESTIONNAIRE MOTS  
CACHÉS 

Questions 

1)	Quelle source d’énergie se trouve  
uniquement en Nouvelle-Écosse? (11 lettres)

2)	Comment s’appelle la plus récente  
plateforme pétrolière construite au large  
de Terre-Neuve-et-Labrador? (6 lettres)

3)	Quelle source d’énergie la centrale de 
Belledune utilise-t-elle? (7 lettres)

4)	Comment s’appelle le plus grand parc 
éolien de l’Île-du-Prince-Édouard? (8 lettres)

5)	Quelle source d’énergie la centrale de 
Point Lepreau utilise-t-elle? (9 lettres)

6)	Comment s’appelle le seul terminal NGL 
d’envergure du Canada? (8 lettres)

7)	Ce pétrole brut léger est un produit dérivé 
du gaz naturel. (9 lettres)

8)	Quelle unité emploie-t-on habituellement 
pour mesurer la capacité de production 
d’électricité? (8 lettres)

9)	Les produits pétroliers résultent du  
raffinage de cette ressource. (11 lettres) 

10)	Dans quel pays le Canada atlantique 
exporte-t-il la plus grande partie de son  
énergie? (9 lettres)

1) 	À quelle température le gaz naturel passe-t-il à l’état liquide (GNL)? 
A) -33 ºC B) -208 ºC
C) -60 ºC D) -162 ºC

2)	 Quelle province extrait le charbon depuis longtemps?
A) Terre-Neuve-et-Labrador B) Nouveau-Brunswick
C) Nouvelle-Écosse D) Île-du-Prince-Édouard

3) Où se trouve la seule centrale électronucléaire canadienne qui soit à  
l’extérieur de l’Ontario?
A) Saint John (N.-B.) B) Sydney (N.-É.)
C) Moncton (N.-B.) D) St. John’s (T.-N.-L.)

4)	VRAI ou FAUX : Le premier puits extracôtier au Canada a été foré au large  
de l’Île-du-Prince-Édouard.
A) Vrai B) Faux

5) Où se situe le plus grand parc éolien du Canada atlantique?
A) Nouvelle-Écosse B) Nouveau-Brunswick
C) Île-du-Prince-Édouard D) Terre-Neuve-et-Labrador

6) Combien de personnes le secteur de l’énergie au Canada atlantique  
emploie-t-il?
A) 5 000 B) 7 500
C) 23 000 D) 12 600

7) Au Nouveau-Brunswick, quelle proportion de l’électricité provient de  
l’hydroélectricité?
A) 17 % B) 34 %
C) 60 % D) 20 %

8) Sur quel plan d’eau la centrale marémotrice Annapolis se situe-t-elle?
A) Bassin Minas B) Golfe du Saint-Laurent
C) Baie de Fundy D) Fleuve Saint-Laurent

9) VRAI ou FAUX : La Nouvelle-Écosse produit 30 % de son électricité à partir  
du charbon.
A) Vrai B) Faux

10) Dans la production canadienne totale, quelle proportion la production  
d’électricité de Terre-Neuve-et-Labrador représente-t-elle?
A) 2 % B) 12 %
C) 7 % D) 23 %

Pour d’autres jeux amusants sur le sujet, consultez 
energyiq.canadiangeographic.ca/fr

Z E K T W R E M C V R V P Q M T

D S F B C B O L E O B A E U I P

B L E C O U N S N G K T N O W E

P E S M S O M Z N A A F F W M T

P O H A B N Y F B T K W Q E S R

E O R R H T C O S X N F A S A O

V S A E M J A U A B P D Z T X L

N H O M S C N D S L O H F C T E

C A D O A I O S A Y U M T A E B

E B P T S A F K F L R R I P U R

P E D R X L H A B T O E R E B U

R S M I A B G F K P B P Z E X T

C  O D C B O S T A S N E D N O C

E A H E B R O N W E D M N O D Y

B S N P H E A N U C L E A I R E

K A H S P C R N O P Z P X I B E

L’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - JEU-QUESTIONNAIRE L’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - MOTS CACHÉS
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RÉPONSES

Réponses au jeu-questionnaire (p. 38) :

1)	D – -162 ºC

2)	C – Nouvelle-Écosse

3)	A – Saint John (N.-B.)

4)	A – Vrai

5)	B – Nouveau-Brunswick

6)	D – 12 600

7)	D – 20 %

8)	C – Baie de Fundy

9)	B – Faux

10)	C – 7 %

1)	Marémotrice

2)	Hebron

3)	Charbon

4)	West Cape

5)	Nucléaire

6)	Canaport

7)	Condensat

8)	Mégawatt

9)	Pétrole brut

10)	États-Unis

Réponses au jeu de mots entrecroisés (p. 39) :

Z E K T W R E M C V R V P Q M T

D S F B C B O L E O B A E U I P

B L E C O U N S N G K T N O W E

P E S M S O M Z N A A F F W M T

P O H A B N Y F B T K W Q E S R

E O R R H T C O S X N F A S A O

V S A E M J A U A B P D Z T X L

N H O M S C N D S L O H F C T E

C A D O A I O S A Y U M T A E B

E B P T S A F K F L R R I P U R

P E D R X L H A B T O E R E B U

R S M I A B G F K P B P Z E X T

C  O D C B O S T A S N E D N O C

E A H E B R O N W E D M N O D Y

B S N P H E A N U C L E A I R E

K A H S P C R N O P Z P X I B E

EXPLOREZ QI ÉNERGÉTIQUE DÈS AUJOURD’HUI À 
energyiq.canadiangeographic.ca 

RENFORCEZ  
VOTRE QI 
ÉNERGÉTIQUE
Présenté par Éducation Canadian Geographic et  
l’Association canadienne des producteurs pétroliers,  
le programme QI énergétique offre aux enseignants  
et aux élèves un aperçu équilibré et axé sur les  
programmes scolaires de l’énergie au Canada.   

Vidéos Cartes

Jeux et quiz

Plan de cours

InfographiesGuides

Réservez la  
carte-tapis géante 
sur la production 
et le transport de 
l’énergie au Canada 
pour inciter vos 
élèves à explorer leur 
pays comme jamais 
auparavant.  

Carte interactive 
sur l'énergie
Explorez notre paysage 

énergétique, comparez la 
disponibilité des ressources 
et la géographie physique, 
et suivez les itinéraires de 
transport!

L’ÉNERGIE AU CANADA ATLANTIQUE - RÉPONSES



QI ÉNERGÉTIQUE BÉNÉFICIE DU FINANCEMENT DE :


